
nmes d'excellents 'chrétiens, et marchent dans le
sentier de la vertu ; hais, au contraire, les enfants
qui ont-des àmis pervers, libertins, et sans piété,
devieunentibienWvite,'en tout,semblables à ces mau.
vais sujets.

Pour; douter de cei avancé,, il ne faudrait pas
connaItre 'influence du mauvais éxemple, et ignorer

*.combien l«s enfants se.laissent facilement entriainer
parAeý suggestions qu'on' leur fait, pour les faire
entrer dans une mauvaise voie, surtout si elles leur
viennent de la part d'autres jeunes gens qu'ils re-

* gardent comme leurs amis.
* Un philosohé'chrétien disait gne les mauvaises
coipignies'sônt, pour lés enfants encore bons, in-
noceiits et'vàrtieux; ce que sont les orages et la
grêle pour les chaïnps couverts d'abondantes mois-
sons, et il avait.grandement raison d'établir cette
comparaison.; pqsi lui. quart d'heure d'orage et de
grèle suflit pour ravager toute une belle campagne
.eteatantip une riche,-et abondante moisson, de
même aussi, un quart d'heure passé dansëine ma u-
vaise compagpie, ,ýfit potrfaire d'un jeune enfant.
jusque l4 bon et innocent, un mauvais sujet, un
lbertin.

~'ilei est ainsi, nous avons donc raison-de-dire
auxýpères et mères qulils doivent veiller avec uuoin
particulier,snr les compagnios que fréquentent'leurs
enfantiset que poimaucun motif .ils ne doivent leur
permettre d'altor- aver- 'd personnes suspectes, et
encore moins avec'du mauvais anis.

*Que'les girents chrétiens 'lisent aîvec attention; et
avec nitidésîr sitnce d'en profiter, les traitsa tri-
vants; et ils'sé cohincroiitdes dangers redouta bles
que courent leurs enfants,. lors mème qu'ils ne les
chèrchett's.

'UIedame fort' riche fait étudier iin de ses cousiis
qui e i sfn... Fs'oai-ce du côté dé la fortune, mais
qui a de très-grauds talents, une grande piété et un


